
 

 

 

Merci Sincère 
 

Votre présence aimante et priante 

auprès de notre chère sœur 

 

BLANCHE CARBONNEAU  

 

nous a profondément touchées et réconfortées. 

 

Les Sœurs de Saint-Joseph de Saint-Hyacinthe 

et la famille Carbonneau vous remercient 

bien cordialement. 

 

Que Dieu, source de toute VIE, 

accueille sœur Blanche pour un 

BONHEUR éternel. 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

  Sœur BLANCHE CARBONNEAU 

 

  

« Cherchez d’abord le Royaume de Dieu et sa justice 
et tout le reste vous sera donné par surcroît ». 

                                                              (Mt 6,33) 
 

 
 
 
 
 

 



Hommage à sœur BLANCHE CARBONNEAU 

(Sœur Joseph-de-l’Eucharistie) 

 

Lieu de naissance : Saint-Joseph de St-Hyacinthe, Qc 

Baptême : 17 février 1926 

Nom du père : Georges Carbonneau 

Nom de la mère : Rose Pelletier 

Vœux temporaires : 19 mars 1945 

Vœux perpétuels : 15 août 1948 

Date du décès : 26 novembre 2024 

 

1926 – 2024 

 

À l’aube de sa vie chrétienne, par son baptême, le Seigneur a 

allumé la lampe de la foi qu’elle a gardée vivante et éclairante 

jusqu’à la dernière heure. 

 

Blanche, quatrième enfant d’une famille de six filles, a grandi 

dans un milieu imprégné de convictions religieuses solides, 

marquées de charité et d’entraide. À six ans, elle commence 

son apprentissage à l’école paroissiale. Assidue à l’étude, elle 

termine son cours primaire et se dirige ensuite vers le Juvénat 

Saint-Joseph. Durant les deux années où elle expérimente le 

pensionnat, la jeune étudiante rêve à son choix de vie et de 

carrière. Si l’amour de la science la captive, son esprit l’invite 

ailleurs. Ses deux sœurs, Alice et Marie-Ange qu’elle croise 

souvent, semblent heureuses au sein de la communauté, tout 

près. Ce contact l’invite à opter pour son entrée au Noviciat. 

 

Le vingt-six août 1942, elle quitte sa famille et s’achemine vers 

notre maison mère pour y vivre deux années de formation à la 

vie religieuse. Voulant suivre les traces de notre Vénérable 

Élisabeth Bergeron, elle s’offre à servir les jeunes dans 

l’enseignement. Une parole l’inspire : «Cherchez d’abord le 

Royaume de Dieu et sa justice et tout le reste vous sera donné 

par surcroît» (Mt 6, 33). Le dix-neuf mars 1945, elle se consacre 

à Dieu par la profession religieuse. 

Sœur Blanche explore ce royaume dans les multiples 

obédiences que les autorités lui confieront. Dix-sept paroisses 

du Québec seront témoins de sa présence. Pendant trente-six 

ans, elle communique aux jeunes le goût du savoir, de la 

discipline, mais aussi les valeurs qui les prépareront à la vie. 

Ces années de service connaissent toutefois une pause. Après 

un an à notre Scolasticat, elle reprend le flambeau avec ferveur.  
 

En 1982, on la retrouve à la maison de prière Montplaisant 

(Granby). Là encore, elle s’active à la cafétéria des retraitants 

et se dévoue généreusement auprès des «assoiffés de Dieu». En 

1988, c’est l’heure de la rentrée à la maison mère. Toutefois, 

pour notre sœur Blanche, la cloche de la retraite se fait 

silencieuse. Habile sur le clavier, elle se dépense à titre de 

secrétaire régionale de la maison mère. Femme de cœur, douée 

d’un esprit missionnaire, notre sœur est aussi une orante, celle 

qui se veut présente au Seigneur dès le petit matin et qui 

prolonge ses entretiens pour refaire ses forces intérieures et 

combler le cœur de son Bien-Aimé. 
 

Fidèle à la vie communautaire, notre sœur Blanche sait 

apporter un «grain de sel» qui lui est propre : grâce à sa créa-

tivité, ayant apprivoisé les secrets de l’informatique, agile de 

ses mains en artisanat, tout peut lui servir pour agrémenter le 

milieu. Sans perdre un instant, elle réalise une foule d’objets 

qui seront vendus au profit des Missions. Se voulant attentive à 

ses chères sœurs feu Alice et feu Marie-Ange, elle s’est 

toujours empressée pour leur rendre mille services et cela en 

toute discrétion. A la suite de Mère Élisabeth, notre vaillante 

compagne garde sa lampe allumée pour éclairer et encourager 

jusqu’à la fin, sa famille, son milieu et son Église. 
 

Confiante en l’Éternel, sœur Blanche égrène son chapelet, 

priant notre Mère du Ciel de l’accompagner à l’heure du grand 

voyage. À la lumière du Ressuscité, notre souhait demeure : 

« Entre en paix au Royaume du Christ Sauveur!». 

 

Georgette Saint-Laurent, s.j.s.h. 


